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NECROLOGIE

t Le colonel Adrien Ramelet

(1866-1933).

C'est par quelques lignes fort brèves que les journaux ont fait
connaître le décès du colonel Ramelet, adjoint au bureau du
vétérinaire en chef. Celui qui vient de disparaître méritait mieux
que cela. Avec lui s'en est allé un officier qui a rendu, durant
une longue carrière, de très grands services à notre armée. Il l'a
servie jusqu'au bout et au delà de ses forces. On peut affirmer
sans exagérer qu'il est mort à la peine. Sa santé, depuis longtemps
compromise, aurait engagé tout autre que lui à prendre un repos
bien mérité, mais le colonel Ramelet était de ceux qui n'ont
jamais fini d'accomplir leur tâche.

Après de solides études à la célèbre école d'Alfort, puis en
Suisse, le colonel Ramelet entrait à la Régie fédérale des chevaux,
sous le commandement du colonel Vigier. Au bout d'une dizaine
d'années, il était appelé, en qualité d'adjoint, au dépôt de

remontes de cavalerie où, pendant une assez longue période, il
fut pour celui qui écrit ces lignes, le collaborateur le plus compétent
et le plus dévoué.

Notre remonte lui doit beaucoup. Homme de cheval de premier
ordre, connaisseur d'une compétence rare, très informé des besoins
de notre cavalerie de milice, il rendit pendant bien des années
les plus grands services à une arme qu'il aimait comme s'il en
faisait partie.

Son passage, en 1914, dans les bureaux du vétérinaire en chef,
le mettait en présence de nouvelles tâches dont certaines, comme
le règlement des indemnités, exigeaient beaucoup de tact et une
connaissance approfondie de la mentalité de nos gens.

Le travail de bureau ne l'avait pas empêché de faire encore
partie de la commission d'achat mais, peu à peu, son état de
santé l'avait forcé à y renoncer.

Comme homme, le colonel Ramelet était un charmant camarade,
un ami parfait, toujours prêt à rendre service. Très sensible et
impressionable, il avait, lorsque sa santé lui laissait quelque
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répit, des moments d'abandon pleins de charme et d'humour ;

on ne s'ennuyait jamais en sa compagnie et sa personnalité faite
de finesse, de bonté, d'originalité aussi, le rendait très attrayant
pour ceux qui le connaissaient bien.

Le souvenir du colonel Ramelet doit rester vivant clans notre
cavalerie ; jusqu'à l'extinction de ses forces il l'a servie avec un
talent, une assiduité et une conscience que sans ingratitude elle
ne saurait oublier.

Colonel H. POUDRET.
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